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^L *««.,ecnt kU^is: pois sscs, i» à 100 fr. les 
«*=£<• kilos; ]infTOls, iSO a 320 fr. Jea cent idlos. 

Poisson de mer. - Soles, 7 à 1Z.U0 le kilo ; 
f?*», 1 a 2.25 le kilo ; maquereaux, 1 a 2.<>û Je 
J^ilo : plifes, 2 à 2.30 le MÏo ; merlans, 0.50 a 
e'*>•]« kilo ; niii.*nrlns, 0 "•> à 3.25 le kiio ; rou- 
gets, 0 50 à 2.00 le kilo ; cabillauds, 1 à 2.25 le 
Kilo : turbots barbues, 3 n 7.00 le kilo ; chiens 
as nier, 1.25 "c- Kilo; vives, 2 75 le kilo ; r.ierltj- 
flirs, 1 50 à Z.Ou le Uiitf ; dingues, 1 à 2.U \a 
kilo. 

Le Meilleur Laxatif *| 

SRAlKSaMLS 
L«< 

un seul'vint " repas du soir 
f/fàf le lendemain ***<*****   t 

MARCHES DE LILLE 
Ués. — La rareté des offres on blés dp paya 

j&tlinu.- c -iinme piéced<;mnicfit, ce qui  démun- 
] es «tlocks sont bien rédiiits. 

• litc ntielcnies rares lois de 00 a 91 dc- 
-MirdTmi.  i!   faudrait voir  plutù. 02 ir, 

fit   niix   bloc étrangers,   la   hausse  a  pris 
rides proportions depuis n:crcreili dernier, 

't domine surtout l'effervescence des tlian^e^ 

"***  i :  

et en même temps la fort» demande de la pe- 
tite et moyenne meunerie 

Il y a donc de 7 à 8 francs de bau-isa par 
quinzaine depuis huits jours et l'on cote au- 
jourd'hui . Manitoba n. 1, disponibles et mai- 
juin-juillet, 03 a 1» fr. ; Manitoba ». 2, de '.« 
S 94 fr. • Hlata lîosafé, 93 ; lïaryl et Larusso, 
92, acquittés sur wagon Ounkerque. Les Austra- 
li3 sont mordes jusque 98 a ÏOO Iraucs. 

Sons. — La demande on disponible s*est ra- 
lentie et l'on vend difficilement plus du 57 à 58. 
Le niBi est tombé de 50 à 52 Ir., les 4 de mai, 
47 à 48 fr. 

Farines. — Connue les blés, la tendn:ic<j est 
extrêmement fenno et nos cotations vout de 
117 h 120 fr.. pour tes premières marques 

Seigles. — Hausse également : Canada et rus- 
ses à Dunkurque, 47 fr. ; indigènes, de 70 a 
71  fr   départ Somme, Aisne ou Champagne. 

Mal*. — Même progression que pour les au- 
tres articles. — Bewsaralàe, disponibles S3 u si 
Dunkerque. Plat* nouveaux attendu* fin cou- 
rant 75 a 76, juin, 7i et u de juillet "2 à 7:5 Ir. ; 
mois ces prix pour le livrablesontpresiiue nom! 
110 u\.  Affaires très modérées. 

Orne*. — Toujours la grande fermeté en Afri- 
que tenus maintenant t» lr: DUS de vendeurs en 
livrable. — baeourgfons de pays, 76 a, 78 lr. 
départ; orges, 80 ti 90 francs.. 

Avoines. — Le réveil Se manifeste aussi dans 
cet article: on Irait* les jaunes-blanches de <>t 
a Ci.50 départ; les blanches de 63 a, Gi suivant 
points dé départ. 

Graines oléagineuses. — Graines de li de pay?. 
plus fermes de 130 H 140 fr. ; colzas, 160 fr. 

f.éginnes secs. — Prix nominaux sans affaires 
J.iî.L'oLs 275," flageolets, 225, pois verts, 180-185 
fr.  départ logés. 
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am   WiMt   forma» •» 

■N    PLATINE,    OR,   ARGENT,   PLA<?UÉ   OU 
En vant* cou les boaa Horloge r>-B4tonUan J 

Huiles. — Marché très incertain en raison de 
l'incertitude des changes. 

Huile de Un de pays. — 10 à 15 fr. de majo> 
ration  sur  les  lins  clairs. 

Huile de pavots {roissaoe et rebdts, 400 ; Ire 
pression à froid, comestible, 410. 

Huile   arachide   industrielle   de   Bombay,   480; 
Huile de colza cVairs des Indes. 330. 
Suit industriel, 43» 1/2, 310 ; suif aux crôtons, 

320. 
Tourlêaux-nourrilure. — Lins petits format, 

disponible 77, 4 de uni, 81. 4 derniers 85; grand 
forma., disponible 75, 4 de mai 78, 4. derniers 
85 Araciudes Lusieur, extra-blancs 73. Tour- 
teaux de cocotiers 73: tourteaux do pavots, 00: 
tourteaux de mats. 70 ; feed de mais, 72 ; farine 
grasse de* mois, 80. 

Tourteaux-engrais. — Colza des Indes, 5 1/2% 
d azote, juillet àoûty 4» fr., franco concassés lo- 
gés. 

Kitrafk <i* saud* — La demande est moim 
forte. Toutefois, la hausse de la livre a fait 
mentpr lo» i«i*v — Disponible, 103 ; mii, 108. 
On tient 13.5 en livres sterling. 

Suljale d'ammoniaque 30/21 % d'azote.— Quel- 
ques lots en dtoDctnîble a ltM fr. iranoa Nord- 
Pas de-Calais. 

Superp/iasitfsrs- t»%'. — Frartao gares grands 
réseaux, par di* tùnnes, en revente; eténarte- 
ment du Pas-de-Calais, 1&.73; département du 
Nord,  18.50. 
»SuP2" conconiM 41747 «4. — 1.45 franoc fron- 
lit-re français» dedaainnée 

Scories à» dépiiatphoraiion 14/18* %. — 095. 
l lUiité en £ac» iule départ Lorraine ou .aariW. 

bytoinitt! itjts. — 3^4» le dmrt d» pûtes», ué- 
pert Alsace. ^^ 

3én 
ci s. d 

CUIRS MANUFACTURES. — Affaires 
I&menii calmes, sauf en cuirs lisses lour 
cette categotrie des ordres assez importants 
été enregistrés eu croupons de 4 1/2, 5 
piix soutenus. 
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remplace le BEURllE 
et ne fatigue jamais 

las, organes digestifs 
^j-j^E^SAYERC|ESTL^œTEl^|— 

Syndicat de l'Industrie dn Cuir 
de la Région du Nord 

Situation du marché à la date du 13 mai 
Ci:if*s  BRUTS.   —   I.es coar» des  dwraeres 

ventes «te. Pnris fto sorti vus coirfi rasés  par 1»îS 
. diverses \onl» de  province qui on*- eu, lieu- de- 
t puis et môui* avec u ni>eu plus'de Araieté^ no- 
' t&uuuent à Toulouse, à Bordeaux et a Bourges. 

Aux raebvUuKs, on eissisle à me reprise des 
coiu-s ei'coTft peu  importante  mais  générale  et 

| q,u» s'aasrn\xt pour IMU.: dm le apuveile prugres- 
hiuii die* ^w^flffe Hpjum 

^ <J^0fr iâatè   &&/&< 

f*\ flot -^     M btfam • ew Mais 

■S ■• 

c 
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Bturse d'affrètement de Béthum i 
Séances des H ci 13 mai 

HOUILLE.— BôUiune B.-Paris,environs 
t p. 280 t. — lléthune B.-Auby, 5.50, 1 
b.   —  Bctlnwie   B.-Lille.   HaiUle-Deûle,   5.50 
2.7-J t.  — Bélhune M.-Denàin, 7.50,  1 p., 
— Bélirnne  M.-Paris, environs,  22.00, 1 
t. — BétJr.uio B.-Boubaix, Sartel, 7.0O, 1 
L   — Béthune-M.-Oignies,  5.50,  1   p.,  281 
Bfthun'ï  M.-Oignies,  5.<X),  1   p.,  280  L 
tbinu B.-Loobcrgihe, 8.00, 1 p., 80 t. — 
M -Origay-Sainte-Benoîte,   16.00,  1 p., 28î 
Bélhuiie M.-Isberfrues, 3.25, 2 p., 280 1 
thune M.-Ardres, 9.00. 1 p., 100 t. — Bel 
Chyvaide, S)00, 1 p.. 110 t. — Bélhune M 
Blouse-Borne 7.75, 1 p..    §80 t. — Bélhufr* 
Fresn-ou-Bseautpont,  8.00,   1   p.,  280  t. 
thune M.-Sauit-Denis, Etoile, 20.20, 1 p., 

12.00, 

Bill 

Bétin ne 

Héthune-ArquBB, 3.75, 1 j*., 280 t. — BéUuwe 
Leffrinckoulie, 7.25, 1 p.. 280 tonnes. 

Bûteau.T aîb-ùiè, en deAors de la zone du b&i 
reau d'affrôtcmeiit ■ Beiivry-T itle, divçrs, 5 55 
t p., 280 t. — Beuvry-Seyr.uedin, Tolbiac, 20.75 
1 p., 280 t. — Beuvry-Doanbasle, 32.75, i n. a«_ 
t. — liéthuno B.-Detttuu, rivage, 7.4% » p., 28.1 
t. — Bouvry-Ham, ii.ôo, 1 p., 2iH> t. — Beuvry- 
Sa«nt-Martin-a,u-La<!rt, '>.50, 1 p., 05 1. — BeuvrjS 
Saiat-Martiu-au-Laert,  10.00, 1 ,>., luO tonnes. 

mm Dm H"»lm> garantiwant _ 
3<-   1J   POllCI   VIR1LK 

seu    , 
Ago le retoL.. 

CBf<-Xoa««pham>»i'iaj>~)«i3:«Bf.i«« 
lj»" «t^L a. 9i «éXtttowl. Pari* 

i  p., 
£80  fc. 
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AMEUBLEMENT GÉNÉRAL 
bis ter Rue, 

tIV 

Piasde 500 Chambres, Salles à Manger. Salons 
Cabinets de travail toujours en magasin 

Ne faites aucun achat sans visiter 
les plus vastes Galeries de Meubles de fonte la Région 

0 Rayon unique 
de Meubles de Bureaux 

mm 
dcine. 
Le» 5 pic-.ei». 

1-c< 
itabif, 

■; mu- 

I-S80 fr. 
CHAMBRE DIRECTOIRE 
séparations intérieures, laig. 
table de nuit dessus niaibrc. 

e.xcell. fabrication, en acajou 
■ é. 1 armoire ;i poil es atvec 

170, ht 14^ int, 
Les 3 pièces. 3.000 fr. 

SALLE A HAISER 
115 1 i3o, geur 1 «,0. table 

ses cannées. 

mode.ne, acajou massil ciré rcm<- 
pb,  butiet o portes, 6 lhoirs, l«r- 

^StimSt. 3.300 fr. 
Grande ARHOffiE    , SALOR ROTIR «£5., 

2 diaiaes, 1 table. J C(J f p 
Les 1 pièces. lia 

tilBi tangue 
monta w 

ma aca. 

ENTREE 
Installations complètes d'Usines, Bureaux.     M    Meubles spéciaux sur demande    M.     Grand choix de TAPIS, CARPETTES, Sani-Tapis 

pliante 
50 fr. 

FAUTEUIL confortabta 
55 fr. monture 

malaci. 

QUALITE NOS NOUS CONCURRENCE INTREE 

MARCHES DES COTONS 
LE   HAVniC,   14.   —  Clôture.   —  Tendance   « 

pem soutenue : ventes. 4.5C0 baJ!^. — Mai. 037- 
i'j«n• ?Pi_juil!?' 654= ^^ 63*>: septembre^ .«); octobre, 5(>t : novembre, 52; décembre 54.V 
jfnvier. 5*1; février, 540; mar.s, 538 ; avril, 53*" 

LIVEBPOOL. U. — Clôt.ne. _ Mai. 17UI; juin: 
17«;-juillet lteîfâ: aoftt. n;eo ; septembre, 15W: 
octobre, 14/0; novenujrf, i/t40 ; déoenihre. 142i»^ 
:rnvi£.r,  1418;   février. HOC;  mars.   1402; avril.t 

Î*ÇW"X2S,K' ,U-  ~ R,Ia1-  -123*. Ju»«et. 8803 3/ octobre. 2507; décembre, 2-M8. 
■ 

Imprimerie du iiéveil du Nom 
188 nia, rue de Paria, ttitie. 
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Publications légale 
Pottei   et   Teligraphes 

»—   OircciioYi   K-L'iuiiilc 
LIU.K 

■XECUTION    DE 
tfu  2S   Ouillo; 

LA      LOI 
iea« 

*¥ERTISSE»£NTD«MV;|Ti 
r.'.V.ilaiii»!i.;r.»ii.Hj   i^m   Y'<i '• 

et   <io*   J^i*»<ii»t»ii.'     ..1   1. 
I rtK CTI-I- a  l1ait.1rU1U1.a1   ■}■ 
«un-.   eltM-fri.Ttt's  ;«   rscauraent 

1 11   trai'ij   imli-ii'.ii 1   !   .  -m 
p"   'L'ip»   >ar   lo».iii«!      .1    ';- 
\n   place   île   tt««T»aux   MIM 

tKjrts   rc5tin-a   (l<>i.'»o   1 m.Km. 
&   jours   conséi'utti■■.    n   partir 
iiu   l> mut   I9i>.   à   la   .M»u..', 
cil   los   iiucvor «.-s   pourruiit  ei» 
prrmire  camuujKaaee  ?t  pre- 
SJ i.'rr   loiu-s   oDservattous   ou 
r«il-iniati')iis. 

Mlle, le 13 mat  l«H. 
i f   directeur   îtegrlonal   de» 

1N-.H-3 et  acs .Xcievrapliev : 
S3.3S1. U.    BLIV. 

■bide il     M" .Tacqrws r.ODRON. 
l»octriir en   DioH.  Avi.u#,   KO 
h:-,  liuiilcvdria tle la  Liberté, 
Lille. 
Assistance .Tmli. i;iir*. — Pi11- 

ri»K>M <iu ty décembre îsj^';;., 
P- DIVORCE. D'un .iir.r-'iiifiil 
Tciii'ii Var ri.fji'iit pur ta i>:'i- 
inif.-.' rti.ii-ib-o lin TrWBwal 
rl.il ilo l.illo lo 2t mais i>> . 
iwr^Kistrf1. H »<>vurt que ht <i. 
vi-M'p a ère fiTtwwTTcé zra r"1"- 
f|i ili'. M»"- < Ak'strnc l.nui'.m . 
(épouse «ir  M.  i-.iiii nr.vs<yTrF. 
I.IKR. il'.iui. Un- ilo ilioit av«r. 
•un mari. tOOim ea (ait aut»j- 
t\t*f * router A Lille, «je 
A<loI|rlir Wiiiuiii. n* 0?. a 
|'«Ma'.<H»1« il- U. 1.1.11M l'aul 
MASOUr'.i.tKR , ikHii.rit»» à 
Lille, rî-ti»<ant et ::< i i. ll»'i»»»nt 
»nns .l.mir.lr ni r#^».k-n<ru coa- 
Fms «n France ^t a li'transt^r. 

nwrtton *TitorHi*« rtir «MIM- 
f>*ne« a* sr. 1« Président <1» 
Tribunal, on finie <fn la mal 
M*», eiirfiîWKfi'. i.\rl. 51?. 
r^rnr. S <tn Corte f.ivîu. — 
ponp extrait : (Si?n«) J nr*. 
PROX,  *a.36t. 

Ktii'I* <I« ^r» HK VnitRK, 
Avoué, rue d InXtrm.ian, îs, 
Lille. 

DIVOBOI. — f»'»n .1iiK«nrent 
rrn«lo par >1éfaul par ia pre- 
ntîAr* l'hambrn du Trilwin;»» 
ritti d<> pi f«i*« inst*i»«:«< «le 
I.iltc. If » mars HR rrvr<^ 
elstre, U api*rt <i<ic le dîvatc»! 

* éià  priMionrô  au  rrolfit.  de 
• iu««p!i Aii.i.,    C«tVKLlEH», 

I      Jeiu,    ili'iin .11.11H    a    Hoa- 
!   .1...   Die   llu   l'ITMliiy.    ni   il,   ■ 

-. •' na; : ■> <|n  .\!in->  rluliMP  DE 
! :   u-;,  xans profession,  epotuo 

<HÊ.  10VKI.IKRS, ,11-nifiir.int 
i»  Uufforilaiijje,   u.'  V.rger, 2, 
• 'levanlt et OetiK'IWmerit -.'ins 
>i rui'ile ni rf*sideni'«; ewHus. 
>">   DE    VB1BRE.    Avoué,    oc- 

.p.nt   i»ur   I<»   ilit.   slnur   .To- 
|ili-\lois    COVEI.JBJRS.    «l.uis 
mstniii'O.     --    Pour    1 -virait 
iRlie)   E.   UE   MvIElti:. 

'.v)-373. 

ANNONCES 
EXTRA-RÉGIONALES 

ou ACHèTERAIT dans la Té- 
flnfi Industrirs, Vslnes, Pro- 
T>ri6l*s d« rapport «lo toute 
importance, l'rôts. Capitaux, 
('.imniantllte. Ecrire Comptoir 
Immobilier, 3. Uil Mag«nta, 
l'ARIS. î>384. 

ON DIMANOH liniis 'l'rrra*- 
siors ex, MaïKiMivivs pour *>n- 
trcprjsi» DERAi'HV. au Noyr- 
c:ii-0»ie,I>e ilCur>). <',ar<s la plus 
■proelM»: OPatnnoni-le-lloitcr. — 
Travaux de loiiRu'î «lurtjp. — 
NouTTitura et lopeiiient a-su- 
res. T.3D6. 

Annonces Régionales 
OFFRES D'EMPLOIS 

UNE JEUNE . FILLE est de- 
uuimlée. S'ailrcsser Buvette de 
Ta tiare.   Len». 53 038. 

LA       FONDERIE       THOMSON 
HOUSTON.      a     Lesquin,     ilr      f.ran.l   elioix 
mande do bons TMonfr'nrs, lun.4 l oraar«s>. 
salaires.    Se    présenter    ii'ur- 
arence. î.'i.OiG 

rtCTIFIEUM   Ut   riMISKURS 
sont    demandés   pour   Atelier 
jiieeaniune  a   r.ille.   S'adresser 
su, rue de la riaaie, i.n.'.i-:. 

'.'3.9;.rj. 

JEUNES SENS en ra e 14 ans 
S'int ,!eiuan<lps ponv aider l.i- 
xreiirs. t"*VIEIt, i, ru# d'.ï- 
miens.   Liii». 1&.133. 

CA ROSSE RIE. — On deinando 
un bon l-Vrperon, rue Tliion- 
ville,   3.   l.ILLFl 19.130. 

CONFECTION. *- On demande 
AWfdiiK-ieirios pour pantalons 
drap, ateuer «t ilotnicile. — 
M.'^rf.Lira. -». ruo Dccnard- 
Valissy,    Fi*9i-LHte. 1S 111. 

LA OUTCMBERC, nie Le:, 
rouawaux. demande des Ap- 
prentis   1 mprtmenrs. 23.0C3. 

BU n EAU PLACEMENT. IX rue 
du Maire. \ndr«, UfXK, dn- 
nuuiili- servajile, femme de 
rhajjilïre. ivinite d'eni'ani;. — 
Clioirs  plaecs. 1S.13S, 

MOULEURS   et   NOVAUTEURS 
ou nronae potir petites et gros- 
so» pieees demandé* 8, houle- 
v>ard de Belfort, LlW».     18.142. 

REPRESENTANTS    EPICERIE. 
— On (lanatiile bous Reprewin- 
t.mi.i Epicerie en Um« bien 
intrmliuis dana la clientèle 
Eaicerie en Détail de l'arron- 
(liswiw'rtt. de Vatenetanuey, 
pour maison trVs sériense. 
ÈHM a«po4ntesn«Bt». Ecrtre 
an» initiale» S. I. N. « !?♦*- 
veil.   ». 53.969. 

CENTRAL PLACEMENT. 30. 
place Séiiastnpol, LILLE, de- 
mande <BisirHihres. femmes de 
rliambwes. servantes, jeuues 

I tvmnes fenlr avec hnîqKïCM 
de places. Bons 

18.114. 

OONFECTION. — O11 demande 
un Jeune 11 Anime de 13 à li 
*oa pour faire le» ronrses. 7!>. 
jrne   Manuel,   LILLE, 18.118. 

RABOTEUR   e*t,   demandé  aux 
Ateliers  V1RLT.  *  Amm. 
 , 539Ô*. 

ON DEMANDE j.i".ir faire \es 
rir»r*es jeune. H<vmme t4-l5 ans 
pn4are*»»e par parents, s'adre»- 
iwr \nnue H.WAS, 40. me 
K<»iilb<'rije,   Lille. t:.077>. 

DES COUVREURS MM deman- 
des. Prendre adresse « Réreif ». 

18 Ml. 

ROR-IOM     ENERCIQUS,    Pipa- 
bbs   faire   ch*f-poridts.   en   de- 
mande.   Eerlre  »tt  Iwr-.iii   du' 
journal,   initiales  P.   K.   M". 
 ».8B». 

CHEF DE PLACE ayant d* la 
l>ratiq«e. est <lcm*n*14. Ecrire 
hurenii tfu journal. LnitiMes 
C   R. L.  23.051. 

», t» et S» FHA1C» PAR JOUR 
sni'TSiu tewjH disponible., ins- 
trur.tioti primaire. Plis de rnn- 
naiMsances spéciale». Répondre 
iiureïui du Jon rival. R. L. 
It*>. Tndhiuer nom, prétMOts. 
profession,  adresse exacte. 

1S.137. 

NOS ANNONCES POPULAIRES 
Ces Annonces sont affichées GRATUITEMENT dans notre Hall, à Lille, au fur et à mesure de leur réception 

PRIX à la ligne : Publications légales, 1.20 ; - Extra-Régionales, 3 fr.; - Divers, 1 fr. - (Le Dimanche 1.20) 

BON    GEOMETRE     •■     MINE 
eut   demande.    Ecrlvo   Imreau 
du journal, initiale» Li. K. I'. 
 23.953. 

BISCUITERIE LM»L«SS«, 40, 
rue J.-Ji fljousseati, îJifjHï, de- 
mande do Apjnwntte» <i« rj * 
15 ans et 

OtMI-OUVRIEM 
•t    CHAU 
PRENTIS 
CiiaudrunMerle 
à  Marly. 

des EntMOlemes». 
9B.9M. DEMANDES D'EMPLOIS 

MONTEURS 
l«    AP- 

xmt ilmigjitei A, la 
Emf.  o«>i>îrai, 

23.J77. 

LIVREUR A BEtAS es», de- 
n.amle. PrendBEi l'adres*'rt an 
Luruu dui journal. 23.STJ. 

■ 

roRCERON pour réparation 
ferrure wnsonaar. tendjers et 
l'Homutive-s, «M desrR.iiitKS par 
les Atalierjs de la Rlionsiie, a 
MAKLY   ,^'ord). 23.078. 

DEUX AJUSTEURS M UN 
TOURNEUR .: ;n-'<wi*<» ttne 
Etablissement t>rw«tlq«M de La 
i «-miia^nie liéner»!» de cous- 
Lruction dfe fours, * BiWTVRrS 
(Pai-de-Calals!. seolu—nit n». 
vriers séiieux, stald»»». cont- 
iuiissant bien m<t4er. Eerlre 
ou se présenter dlrecuemeits 
t-slnc.        U 23.9TO-. 

CIS4EF MECANICIEN 0*5 se- 
riewx. Filature, Tissage, lits- 
rawtrft» g<éttéralc, clieivlia 
plate. Prendro l'adresse au 

du Journal. lit.lt*. 

ON DEMANDE De3?tf>*teur t 
ii 0 ans braUqoss, mAcaatirr»» 
générale H cliarpex»«est, pour 
ipstallafioin d'uslaa»; Kmpinye 
»>r»/ife anjprovistonnemenEa. sa- 
chant correspondance ecuNner- 
etale. Ecrire ou s'svCtrsMitr m- 
rection Verreries BoiMeffley 
Nord. rue de Lourdes. D*nain 

fUitSE» (Nord). 

COIFFEUI 
vrler ilem 
LEMAIUE 
tl une. 

—   Bon   D»>Tni-Ou- 
indé.   Bien   i«y«.   — 

rue    St-Pry.    B«. 
ÏS.D'io. 

JEUNE RILLM 13 a 15 ans est 
demande* pour Ntder an me- 
nace et an r ont met ce. Bon» 
■rages. Khradreux 5, rue Lu- 
tin.  LLLL|E is.uo 

ECTION    CHEMISES,    — 
-   TABLIERS.   —  MC- 

c.iiiciennes. CLfUseuses' de bou- 
twns. Plteosos pour l'atelier 
sen* damande. s citez E. URP.- 
i'.-".L.'T- PIOLET, 13, rae des Ca- 
nenniw», a LMe. is.iij. 

R    CHARRON    séiiirux 
demande   place  Lille  ou  Bttn- 
liew.   Prendre  aOiv^ae   •   os- 

lil. veil lS.tiJ 

ON DEMANDE A apprendro lu 
Confection do coutil clirz nu. 
ouvrier ou dans un aielier. 
On pillerait largcnient. Kcrirc 
«  R#veil   •  A. L.   10. 1S.134, 

ONAIS  cherche place For». 
geron ou serrurier dans Rran- 
<le lerm\ i:cur réparations 
Machines agricoles Ne possède 
Va» d'mitils. s'adresser An- 
nuup STF.PIN. i&i. iite <ln 
Wai»oe, Mérloourt • «eus - Ler» 
Clr-.^le-C.). is.101. 

iz: CESSIONS 
SINISTRES 

FONCTIONNAIRES 
EMPLOYES,   OUVRIERS 

Je f. étude de Maisons Ou*r»S- 
res. c.omp. cave, salon, s. a m-, 
ctiisiiie. E. au ch., W.-C.. <a>- 
Eerne a eau. 3 pompes, ete.» S 
eu 3 p étage, a partir ite 
20.000 fr. :vlust-nii:ie francs», 
front à rue 4 ni. M. — Pavil- 
Kna et Maisons bourgeoises 
avec tout confort, depuis 35.000 
fr. ConfortabtliP4 et solidité 
gawaatles. Payement après ac- 
c»pt #lus do 100 maisons di- 
verse» établies et. habitées dan- 
la région. — liciire Journal 
F.  P.   L. 23.319. 

A CEDER rt LILLIÎ-F1VES Mai- 
son pour tous roniiuertes. Li- 
bre d'occupation, a>ec Li- 
cence, loyer 0.000 lr. plus 
charges.. A enlever flvec 10.000 
lr. Kcriro an Journal, initiales 
T    R.   A. 23.974. 

HOTEL - CAFÉ - RESTAURANT 
dons  petite   ville  du   Nord,   a 
oexler   avec   immeuble.   Ecrire» 
bureau du Journal, aux lettrrs 

,8   A. M. 18.148. 

JBELLE BOUCHERIE à CEDER 
a Bruay-AwBulville. Piendre 
rr-nseigncinoRls au bureau du 
Journal. :;3.93a. 

S» CEDER RATISSERIE-CON- 
EtBEMIKRa dans pl;u,e très fré- 
unentée. îûs.auo frsïd'affaires. 
Matériel tri-- eomnlot. Priac 
itifluaiuK- -. 13H 0(10 1rs., on trai- 
«eralt avec 40.000 ffs comp- 
tnnt. Oii.'uU propriétaire de 
1 iiiinuKiitla. Or ri iv au journal 
aux mmiu P   c. 13.       -.M ?is. 
A CEDER OAF*-HOTEL-RtS- 
TAURANT pince de la Gare 
gnamlc ville iin Nord. Plus de 
tîOS.ooo fn» dTaffaires à beaux 
bénéfices. Long bail, installa- 
tion EEEEEtJBB a neuf. 300.000 frs 
enmpfjtnf suffi sent pour trai- 
ter. Rrasamir aiderait, erirn 
au journal1 aus lettres C. IL 30. 

23910. 

AVIS  DIVERS 
Oa» OEStRE LOUER dan» 
Lille {iea-de-Chausséo de 3 mi 
4 pkiee-. Lo»*r 160 à. 900 f r. 
P«e mois. B*ponse aux lettres 
».».«.  18.120. 

1 
demandés   pour 

Commcjee.   Intérêts 
Garanties.   Ecrire 

B.  Q.  C. 23.912. 

A VENDRE plusieurs Pianos 
Autuusmaines. modèle .Ta^z- 
BaMd), a*ee nouveaux ~ sucras, 
uaftial da leur valeur. S'adres- 
ser ou écrire 400, rue de la 
Malsence.  Tourcoing. 43L 

AVIS AUX FORAINS. — .lo 
vends un Mat de. manège avec 
tes. accessotues pour galo- 
pant : un pont Mat pour un 
inanejre fixe et to Châssis d» 
liaraiiirensent : nu Chariot lia- 
cké. tout a l'état (te neuf. S'a- 
Dt«3«r r»ez PATTE Désiré, 
43. rue d'Havelay. a Denain. 

18.123. 

MAISON AVEC JARDIN OU 
TERRAIN    A    BATH»    sont    11- 
chin-cties daas banlieue da 
LiH*\ a l'entrée de Satfit-Mau- 
rioe ma de La MRdelctne. indi- 
quer s*tnation, composition et 
»rix de venu» au bnreau du 
-prnrnal aux lettres A. B. C P. 

A VENDRE MOTEUR A OAZ 
T HP., inaJtfU* • Calais et 
Marc ». Bonne occasloo. — 
Kerir» au bureîHi du Journal 
aux lettres S.  B -O-       23 9a.. 

DOMMAGES DE GUERRE. — 
Je r»cherctoe pitssieurs Dom- 
aattCCS do liw oua à SOO.OOO frs, 
stwjrs dans le Nord et rem- 
Btoyables Région Lille. Meil- 
faures rérérencas. S'adresser : 
L. DESPUKT. t3 et 13, place 
Rlliottr. A Lille. (R. C. 22.000). 
—  TH.   34-43. 12.079. 

PETITES CALANDRES et VOI- 
TURE h 2 roues, bon état, a 
Tondre bas prix, 15, rue Ste- 
Hélcne,   St-André. 18.088. 

BAJtAQUEMENTS A VENDRE 
3 o» 4 pièces. Sfadrcsser POUR. 
MER. lf.9. aaenue de Bruav, 
ares   Caro   Béthuna. S3.939V 

A    «EMIU     MAISON    Tirovi- 
a asay» de Café-Restau- 
a-aas basse Lioence. S'ar 

daawrns da. Bout d'Haleine, 
roaaa daljévin. à Avion, ou à 
M. BAJrmii. Huissier, place 
de la RéavAUque, a Lena. 

23.964. 

VOITURE A VENDRE avec 
Es—nia aeaf. S'adsrsser cher, 
«raiapsts HîIlSOONS, rue Henri 
Durrt«t,   n*  13,   Hwgni**. 

S3.902. 

".'     "OL 

*    VENDRE    MOTO    Triumph, 
3 »tV. 1/-J, DOSt état, avec pièce» 
•échange. Prix 2.000 fr. Ecrire 
au journal aux lettres H. A. D. 

18.140. 

VILE DE LENS. — TKURAINS 
A, VENDRE, ostués routes d* 
LiTJo et de J.oisom. S'ajdr. a 
CAPLIICZ Frcres. route de 
Lille, a Lena. 23.970. 

A VENDRE SO CHASSIS état 
neuf. 1.000 mètres do coiubte 
et Bols a ttrûler. tout sapin, 
provenant de démolition. S'a- 
cïresser Bd Monteballo, •»« sa. 
LILLE, outrert le dimanciie 
matin. 18.154. 

aaCASlON.   —   Buffet   chéno. 
4 portes, sculptures a la masse, 
a »endr«. S'adresser 48, rue de 

lai.   LIIXE. 18.120. 

JE OHEROHC 8.000 francs 
pour entreprendre Commerce, 
prendre adresse au bureau du 
joaxnal. 23.965. 

VOULEZ-VOUS 
REMPORTER PRIX ? 

PILULES DE VITESSE 
ET DE FOND 

CHAMPION 
augmentent la vitessa de 13 
p. e. d*r*jlopp> "t fc pouvoir 
«l'orleirt. et endurance. Mise 
en  forme 5 Jours. 

Tous les premiers 
prix setrt enlevés 
par les clients des 
PILULES CHAMPION 

Garantie: 10.000 ir. 
aa cas d'cmpl.>i sans succès. 
Bnrai franco contre rembour- 
sement d» • *r. ». ou contre 
»«»i»»<»o«. da 6 fr. la botta de 
oa ptastas. Ecr au dépôt gé- 
nérai pour la France : « Labo- 
ratoire OMAMPIOW, a BAI- 
StECX (Nasd). En vaate dans 
tontes   bonnes   Pharmacies. 

DC   TOUTE IMITATION 
11.789. 

VJéLOS   Hommes,   Laines,   eTe- 
lis   290    fr.,    garantis.    Eiitr. 

iîbCQlJET. 18, ruo des Alouet- 
r»»ay-le»-Mines. -ju.sji). 

B tRA 
gi irloai  - 
G sorges. 
b 1 

POTHEQUES. — Gros capi- 
taux à placer sn'r hypotheiTuê 
p: r fracttoas d'au moin.> bjOOO 
fi », taax modérés. S'adresser- 
à M. Sosthéno PAMARX, 32, 
ri e du Malrc-Andro, à Lille, 
d 1 9 11. a 12 h. et de 2 a 5 h.— 
T *. aa-lS. — Achat, vente et 
U rations d* maisons et ter- 
r4lns — Formation de Sociétés 

Cessions de commerce — 
Dbminages de guerro. — R. C. 
L lie    J7.7SS. 23.S37. 

ON REOHEROHE Maison à 
lo jer ou Appartement. 3 ou i 
V ise<;s| dans Lille ou envl- 

aina offres aux lettres 
J.  K. 18.108. 
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LLE    DE    b*    QUESNOV.   — 
'vendre grande MAISON. 1>- 
e. Faire offres « Réveil », 
x lettres B. O. R. 18.li". 

LOUER à L1LI.E-FIVES Mai- 
pour     tous    commerces. 

Lilyer  3.000 fr. plus les char- 
gt s,   san». pas-de-iiorte.  Ecrire 
ai   jodrnal. initiales R. A. M. 

| Î3.975, 
« »»»»■»»» 

SAC 
.Ta («Un- 
la 
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la s 
ix rtara 

*   FlTUfLLBTON Dli 1S MAI  tr©i. — N* 01 
*■ ■ 

Mariée sans Amour ! 
QRA.Nd  ROMAN   D'AMOUR 

CPAK MAXIME LA TOUR 

DEUXIEME   PARUE 

Ë 

», 
*■•-■■ 

11 n'avait tl'oillemrs qu'à substituer son 
teii à t*on oreille devant le trou d© la serrure 
pour entrevoir la silhouette de son ancienne 
maîtresse... 

V tourna tloucamcnt le boulon de la parte. 
t;u\ monde beruaudier venait seulement 

lie so lever. 
Après la scène de la veille, la m&llieureu- 

fc«. femme avait pénibicmeol «agne aa ebam- 
br*... a'attenriarit à tout instant à y voir" ap- 
paraître son mari. imp.ocabta justicier qui 
arachèverail son œuvre de vengeance en 

tuant... 
Celte mort, elle n en avait pua peur... 
tïîeri )>iut?, cite ta désirait, clio l'appelait de 

toota ««à voiontè. 
Que lui importait 'a V)P, après ce qu'elle 

fsait appris... après auilout cette horrible 
révélation de I'a«te incestueux voulu, orga- 
nisé par Pierre Bernaudier. 

Ccitautcmont Jacques et ses compagnons 
lavaient dû arriver trop tard à Douai et Vir- 
roparable était idor» accompli. 

Dans ce« conditions-... que pouvait lui ré- 
bcs-ver encore l'existence... sinon des larmes 
cl toujours de» larmes... 

Oni, mieox valait mourir... 
Mais .contrai rement & son attente, Pierre 

l>rnaudier n avait pas reparu... 
En se levant, Raymonde s'était mise à 

aller et venir par sa ebanibre, ne eaidiant 
lAua ca qu'elle lajsait.^ ejt ^ercLvaB. à com- 

prendre pourquoi elle vivait encore... pour- 
quoi sort mari ue lui avait pas donné cette 
mort ardwnmient aoobailêc... 

Au bruit produit par la porte qu'ouvrait 
François Laugîer. elliï pen-sa. que c'était enfin 
l'industrie? tr«i venait jouer le dernier acte 
de sa vongeancei.. EL. sans, un frisson, eik- 
?<v retonrna... Mais elle avait à pefiie aperça 
la hMut.-uMe grimace de son aiune» doineoti- 
qire qu'un sursaut d'indigna lion secooait 
lotit Eijn être. 
Et sans >a**!>er au in.L*éraJ>Le le temps (rou- 

vrir   la   bouche,   elle  articulait d'une voixj 
sourde : 

— Que venô7^vous faire iei... assassin... 
assassin et voleur î.*. contem,pler votre œ»- 
vre, u'etArCtt pa* 1 toes qui avez tué nidnj 
meilleur ami, le preuvare docteur Cltapenave... 
qui m'avez vendue 4 mon mari comme nfsej 
coupable alors que j'étais imiocenf*-... et qui, 
abusant îAcbement do ma» confiance, me. vo- 
liez non setdement l'argent que je ne vous ai 
jamais marchandé, mais encore l'affection 
duc a nia véritable tille en faisant passer 
pour elle l'enfant de votre soeur L.. 

Devant celte invective violente. Franc-ors 
I.augier n'eut pas de peine à cooaprendro cm 
qni a 'était passé. 

Raymonde était déjà au courant de ses di- 
vulgations et *» anrtTsit trop. tard... 

Mans sa furertr de sentir lui échapper le 
nouveau profit rm'il escomptait, il Vif soe- 
dain rouge et perdit toute prudence. 

Alors... s'avançant farouchement vers lai 
femme de l'industriel, il gronda. : 

— Ah! vous savez tout ,ma petite dame ! 
alors... il n'y a phis moyen de voos fafra 
craclieir au bassinet... du moine, de bonne 
votonté... 

M Mais François Laagter n'awra pas dit 
son'dernier moi pour cela... et il ne sortira   cutér. le le de'vme 
pas d'ici le* mains vides... je vona en ré-       _ •?»„„..    ««A 
panda... 

« Si vous voulez être défcarraeace de lui... 
il faut encore lui abouler du pognon... Et si 
vous n'en avez pas... vous avez du moins 
des bijoux dont fi se contentera... 

<r Allez...  grouillez-vous... je n'ai pas lé 

pas tout de suite... je suÏ6 encore de taille 
à me servir rrioiWnes»»*. » 

En achevant ce» mots, .il avait saisi R*T- 
monde -tr le poignet et le lui serrait bruta» 
lement... 

— Voue éles fotx! s'exclama Raymonde en 
faisant un effort pour se- dégager... 

« Songez que si j'appelle à. l'aide,, vous 
allez etr^j arrêté, remis à la police. 

— Allons».. ]àcl»«z-m©i et sortez... 
— Appeler ! Madame aurait- le colot d'aip- 

pelfr ! de dire à ses donwstoqnes : 
a — Prenez-moi cet homme et Iterez-le 

aux geriKlannesi, perce «;»'»♦ ssM «p«* j'*i est 
un amant et que cet amant m'a dotase en 
enfamt, » 

« Car, n'est-ce pas, c'est ce que voue leur 
diriez... 

« Eh. bien ! Jer serais curieux dfenteiKlre. 
ça et encore davantage de vous Keatendre ré- 
péter devant un Liilajiial. _»______ 

a Vous vous fiafgnez de mes eslgencepi! 
Mais elles n'ont pas été le quert «e ce qu'el- 
les auraient pu être, songez-y bien... 

« Pendant que jo vous tenais avec votre 
secret,   je   pouvais aller ptes loin erreore... 
vous menacer de l'ébruiter si vous ne ças- 
«foiez pus jusqu'à la geoene, votre seeri et 

, vuas. 
« Mai* non. je n'ai «aeane pas teit i0)1*-* 

cette corde-là t... Kt fai été discret «reand je 
««avais roos déanonorer totav.. le «TEnnaai» 
le Bernaudier et voua.» Au lien de ça-- tant 
s'est passé en doues» 

« Votre mari s été mis an courent de votre 
liaison, ça c'est vrai... nad» H n's pas tait 
de lapege... ootnme je le prévoyais b»ea» 
d'ailiears... Il a srfmpiiement mijote une petite 
vengeance... qui doit être en train de sexé- 

temps dnttendre... ejt pi ypjug M rne servez 1 pas «ne fe te fe^?-passer Ifi sWQt d»ç«to. * 

« Et pois... après ! Vous krfez vote* 
saie en famille... personne n'est au courant 
de rien, parce que François Laugîer n a pas 
été bavard... 

« En bien ! ça se paie, ça... 
« Et tu vas me remettre, tout ce que tu 

possèdes, marne Bernaudier^. ai tu ne veux 

Sa fureur croissait, lundis qu'il l'exhalait 
ainsi. 

Par contre, Raymonde, sentant qu'une 
simnlc velléité de résistance de sa. port se- 
rait immédiatement suivie des voies de fait 
dont la -030011 la. menaçait, était soudain rc- 
devefuse cnena et maltresse d'crte-oiémo 

T^t mort,  qu'elle  désirait si ardemment 
cet homme la lui apportait•- 

Alteàt-eiie sa u IL ITineii 1 * 
ÎCeer rnetnEstsEl était trop, tentante... et il 

valait mieux que son meurtre fût rœurvre 
d* cet assassin «fa» celle do Bernaudier... bar 
ciib*i-ci pourrait aJors refaire sa vie. 

Alors, bien résolue à s'offrit aux coups 
du'scélérat, elle articula froieesnent. : 

— Faites ce que vous voudrez, misérable-- 
vorîs n'aurez rien de moi... ni argent., ni 
bijowx.. 

— Ant gueuse! rugit François... tu vos 
y passer! 

Ses deux ntaias se levaient ators vers te 
gorge- «te Raymonde, prêtes à l'étreEfcEire. 

Maisv il n'eut pa» te temps d aceerer san 
gewte... car nrne ixjignc vigoureuse, s'abat- 
tant sur son épaule, le faisait brusquement 
pivoter sur ses talons... 

Et devant lui se dressa, i'œil_ sosntere, le 
rr^sird! énigmatiqtte, la bauto silhouette de 
Fierre Bernaudier... 

Cesotnent nadaetriet se trouvait-il sondain 
soudain là, an moment précis on se fiinnsun. 
acceptant, comme un arrêt du destin la mort 
sassEfendut tM«r elle, s'abannait à la fureur 
de François LangJer. 

Quand, après son entretien aveo Jacques 
d'&raaut et ses compagnon", il était sorti 
du ealoa, tel un halluciné, il avnit marché 
droit devant soi. jusqu'à ce que, la fatigue 
s'emparant de lui, il n'eut <pius eut que la 
force de s'étendre lu. où il était parvemi.Au 
matin,quand 11 était sorti do cette espèce de 
torpeur morbide qui avait commencé à s'em- 
parer de son être au montent où, devant son 
riveO, il évoquait le Vête à tête de Jean d'Er- 

à ta 

qui do- 
] Apre 
iveit 

en ords 

ar n» 
qui© 

es 
que 

né dans le même cercle, repassant vmg. 
aux mêmes endroits, maie ne s'élofcniarlt 
en somme du lieu où venait de se <&r~ 
une tragédie domestique dont il était 
fois le metteur en scène et l'un dos. a£ 

Mais dans le'ocsur de cet hoœrno 
tant vingt aimées avait porté en lui 

,    besoin diine vengeance féroce, il n'y 
plus place à cette neurc que pour le r 
le plus aiocère. 

Gotnine Raymonde, il était eonvamci 
Jacques d'Ermont et ses omis étaient 
trop tard auprès de Rose et de Jean., 
la faute de ce dernier était consommée 

Qu'ûUait-il faire ? 
De  longues heures   se   passèrent 

lesquelles   H  «'était   répété   inlassablefnent 
cette question. 

Enfin... il s'arrêtait à une décision 
par   le   souci   des   réparations   aux- 
avaient droit et Raymonde, mjusteEoer t 
eus**   par loi...   et  Jacques d'Emwmt, ' 
erucltenient   puni   dans   ses   enfants 
faute oomtniec en une seconde do 
dis«>areltrait. 

Maia auparavant, U aurait été s 
1er devant Raymonde, loi demander 
de son mdigno cruauté... 

Cette   résolution   prise,   rinduslriel 
iinmédiatesnent la mettre à exécution et 
s'actieminait vers le château quand. 

mont et de 
qu'il se trouvait tout au fond de son châ- 
teau. 

il centaine de mètre-j en^iwant de lui, 
çut un homme qui marchait avec | 
se glissant le long des fourrés, et 
i»rfms sutour de lui comme un irtdividi. 
craint d'être surpris... Tout de suite, 
connut François Laugîer... 
 ite misérable ! gronda-t-il en serrait 

poings avec rage. 
Il évoquait en même temps le rôle 

par l'infâme «eélerat. 
C'était lui le principaj criminel 
Et sans doute avaiWi pris 

toutes ses -précautions pour n'avoir 

précai tion 
regardant 

qui 
re- 

joué 

soigneuse nent 

Fanvette, il avait constaté   4 expier son crème... sans doute était-il bien 

» qu'il 
Ainsi. E^senie feslfila nuif, JI irait toa^J^aiv 4 jÔM* GB&S&tè» «fis, e*nt «fcsttvi 

sur de 1 impunité...   puisqu'il osait e 
«luire en plein jour, dans la demeure 

UEMENT3   toatca ca.t«- 
-  S'adresser  BOIÏFX 
Eue de la Gare.  La- 

Itaiàrâ, par Bruay-cu-Artois. 

DETTES 
M. GTJjr.T.ur Henri, di-moii-' 

rant k circimy, iuforùie la pu-; 
lilic qii.i ii.-itcr Ue ce Jour il: 
11e ruconuaitra plus tes dette*! 
crue pourrait contracter sa! 
femme, née MOUEIXB MaJ 
iiulde, denioiirani a CaloauM 
Liévin, ruo Briiucl. 8, qui Si 
quitté lo domicile conjugal, i 
^m____ iti.908. 

M. Henri WKKQl IN. demeu-l 
K.nt à PtM-quL-ncourt, infartna' 
11 public qu'à ilater do ce jour 
il ne reconnaîtra pins les <let- 
les quo pourrait Contracter sa 
femme, néu CUISINIER cié- 
iniiiUne. (pii a quitté le doinu 
elle conjugal. 18.144, 

RS      PAR      CORRESPON- 
NCE — Dessin, Algèbre, 

omatrle .      Sténo - Dactylo . 
iprcnant   métliode,   torriffé 
renvois   dos   cours,    situa- 

îis ftaranti.-s en 6 mois aux 
dévoués, écrire Journal 

K.   X. 23.920. 

OUVE     PETITE     CHIENNE 
sren.   au<;   collier  cuir 
ec anneau blanc. I.OUR 

,to orrillo et ammeva 
1* réclamer Louis VAN- 

snrrelllant au Parc 
tomoDlles.  Vont do  la Ci- 
leTLIlU. 18155. 

EUE   «EOINT  perdu    du 
 n «v» la Rnonetfo ou dans 
ruo du Quesnoy à Valen- 
maa. rontonant trousseau 
clefs, atylo et dir»<rs bibe- 

; BScQsnpextse A qui le rap- 
au bureau de police. 

113.122. 

RARE. — Machine 
coudre   «   Victoria   •    awee 

pour Ménage ou  Cou- 
«.  s rendre bas prix, u, 

uu i>oD<r-Pot.  w,  n*~ 

Ol OASION 
ii    oofl 
ce Treti 
tu -iera. 
ru i 
Li «S 

M™ Di;i'iiN<;iiu;u. née Vl»v 
#:nio DUUKl.laC. deminiraint S 
IVoquencourt, informe le pu. 
liic que, contrairement auas 
<li.res do son nuiri, elle n'a ja- 
mais fait de <tett«» et n'a pas 
l'Intention d'en contracter. 

18.145. 
— — - ■■■■ ■■ .i. 

Mm» OVJBI S Henri, née An- 
jrcle LBLONC,, daaniciliaa s 
A-iilUcrs, informe If public que 
contra iioinv-tit aux dires dé 
son mari, elle n'a Jamais fait 
do dettes et n'a pus l'inten- 
tion d'en conltracter.     23.'J71.» 

M"» LACOMBXJSZ Cellnafra« 
de Marseille, à Avion, lnforne 
lu public que. - onirairetnent. 
aux «lin-s de son mari, BR» 
NAKD Xavier, elle n'a Jamais 
fait do dettes et n'a, nullement; 
l'intention d'en contracter. 

18.152. 

M. BRIQtTKT .Tean-Ba»tist«.j 
demeurant a Uuesnain, infor- 
me le public qu'A dater de cai 
jeur il ne reconnaîtra plus îesl 
dettes que pourrait contracter») 
si femme, iiae Mario OAM- 
Hlpit. qui a quitté le domicilt 
conjurai. .  23 967 î 

M. Marceau HOMBERT In-, 
forme lo pobUc qu'A dater def 
<* Jeur il ae reconnaîtra plus 
les dettes que pourrai^ con-4 
tracMr sa   femme.   n*a   Ray-4 
BT.etlde DPCONSHILLE.    23.96*^ 

M. Gaston P.VNELLE. de<! 
meurant à Raismes, inforni* 
le public qu'à dater de ce Joui 
Il ne reconnaîtra plus Ma det- 
tes crue pourrait centrects* sa 
femme, née Andrée LUCAS, 
qui a quitté le domlcU* aon- 
Jusal. 33.960, 

fois 
pas 

dérbuler 

«ii rant 

c ictéte 
ULxquJeilcs 

; ae- 
trop 
.'une 

folle. H 

agesouil- 

Lllait 
'déjà 

ime 
kper- 

jsmais 

d'y commettre un dernier; méfait avant d< 
disparaître. .. .     .     -.J 

Alors, envahi d'une colère qui croissait 
d'instant en instant, Pierre Bernaudier, sap-i 
plrauant lui aussi à. n'être pas vu, se mit aJ 
rruircber sur les traces de son ancien cKBnes-{ 

ft put- ainsi Je voir pénétrer dans te châ« 
teau par la petite porte de service et, deyw 
nant qu'il se rendait auprès de Raymonda^ 
il prenait à son tour le mémo chemin.  ' 

Au moment où François a-pp*rasasit orus< 
qaement devant Roymonde, Pierre était déjà 
eu nos do petit escalier, ultendant pour.1« 
gravir également que l'ancien aide-jardmie* 
fût entré chez sa, femmç... 

C'est atars qu'il avait jugé le moment venu: 
d'intervenir... 

Et «était lui qui, à présent, levait ses 
deux mains crispées vers la gorge de Fran- 
çois Laugier, puis étreignait nerveusement 
/»£». ï » • jfjrtÈt*if©-, 

L'industiiel était d*i|no vigueur physique 
peu commune, et on lisait sur sas traits une; 
décision, inébranlable. . 

D'ailleurs, ses intentions ne pouvaientétra 
-on mystère por-r*. le bandit, car son adversai- 
re, en même temps qu'il le saisissait à la • 
gorge, avait articulé froidement : 

— C'est toi, coquin, qui vas mourir... 
Mais    Français,    fébrilement,    plongeai! 

•Jtcra la main dans urne de ses. poches.,y 
Un éclair brilla soudain au bout de so>H 

bras... 
Rapidement, a venait d'ouvrir la lama 

d'un couteau qu'il partait sur 'lui... et sont 
bras, d'abord jeté en arrière, revenait «vea 
laroe contre la poitrine de Berna^ther. 

Tout cela s'était passé cortaioeHient err 
rnodins d'une secoade... et Raymonde avart 
à peine compris a quoi t.ndait le geste ém, 
misérable, oue ce geste s'achevaii déjà. 
   Pierre    !   cria-t-eJie   cependant   aver 

épouvante»  Pierre,   prends   garde...   U  es» 

Et, darTs un Cri rauque, comtTrenanl qui 
son ' avertissement était   trop   tardif,  ells; i 
ajoutait : 

— li 4'â ftSPfie.xï PtSWS, U te frappé 
CAvttnrel 

I 

nii 


